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Description : 

Prsentation de l'diteur lorigine, avec Socrate, la philosophie est une forme singulire de discours par lequel, 
selon Max Weber, on 'coince quelquun dans un tau logique'. Acte politique de rsistance un certain dvoiement 

de la parole publique et politique, le dialogue philosophique exige de ses interlocuteurs non plus quils se 
conforment un type de vrit susceptible dexposition doctrinale, mais quils entrent dans sa recherche commune 
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que la vie commune se reconfigure travers ce type dexprience dont la philosophie dgage le socle. Or, la 
situation change du tout au tout avec lmergence au XIXe sicle des sciences sociales qui font leur miel, lge 

dmocratique, de la connaissance relative au gouvernement des hommes, aux groupements quils forment, aux 
liens qui les rassemblent, aux rgimes de pense et daction quon peut y rattacher. Auguste Comte appelle 

passer de la philosophie mtaphysique une autre, positive, dont la seule fonction, ancillaire et rsiduelle, est 
daider la clarification et larticulation mthodologiques des travaux scientifiques. Assurment, la manire de la 

Grce ancienne, les sciences sociales ont impos un nouvel 'tau logique' au discours public, oppos leur 
rsistance mentale et normative une conjonction dltre entre parole et pouvoir politique, et, en dfinitive, modifi 

la perception que les individus ont de leur existence dans leur situation sociale et politique en mme temps 
quelles inventent des manires dagir sur cette situation mme. Lenfermement des disciplines institutionnalises 
dans leur champ respectif acheva de les convaincre que la philosophie tait seconde par rapport leur rationalit 

propre. Cest justement larticulation de ces disciplines et ambitions, dmontre Bruno Karsenti, que la 
philosophie doit se dployer : si le discours des sciences sociales est bel et bien requis par le dveloppement 
des socits modernes en ce quelles sont vraiment dmocratiques, la philosophie se doit, elle, dinterroger cette 

exigence par-del toute contrainte impose par la division en disciplines particulires.Prsentation de l'diteur 
lorigine, avec Socrate, la philosophie est une forme singulire de discours par lequel, selon Max Weber, on 

'coince quelquun dans un tau logique'. Acte politique de rsistance un certain dvoiement de la parole publique 
et politique, le dialogue philosophique exige de ses interlocuteurs non plus quils se conforment un type de 
vrit susceptible dexposition doctrinale, mais quils entrent dans sa recherche commune que la vie commune 
se reconfigure travers ce type dexprience dont la philosophie dgage le socle. Or, la situation change du tout 

au tout avec lmergence au XIXe sicle des sciences sociales qui font leur miel, lge dmocratique, de la 
connaissance relative au gouvernement des hommes, aux groupements quils forment, aux liens qui les 
rassemblent, aux rgimes de pense et daction quon peut y rattacher. Auguste Comte appelle passer de la 
philosophie mtaphysique une autre, positive, dont la seule fonction, ancillaire et rsiduelle, est daider la 
clarification et larticulation mthodologiques des travaux scientifiques. Assurment, la manire de la Grce 
ancienne, les sciences sociales ont impos un nouvel 'tau logique' au discours public, oppos leur rsistance 
mentale et normative une conjonction dltre entre parole et pouvoir politique, et, en dfinitive, modifi la 
perception que les individus ont de leur existence dans leur situation sociale et politique en mme temps 

quelles inventent des manires dagir sur cette situation mme. Lenfermement des disciplines institutionnalises 
dans leur champ respectif acheva de les convaincre que la philosophie tait seconde par rapport leur rationalit 

propre. Cest justement larticulation de ces disciplines et ambitions, dmontre Bruno Karsenti, que la 
philosophie doit se dployer : si le discours des sciences sociales est bel et bien requis par le dveloppement 
des socits modernes en ce quelles sont vraiment dmocratiques, la philosophie se doit, elle, dinterroger cette 

exigence par-del toute contrainte impose par la division en disciplines particulires.Biographie de 
l'auteurSociologue et philosophe, Bruno Karsenti est n en 1966. Directeur d'tude l'EHESS, ses travaux se 

situent au croisement de la philosophie politique et des sciences sociales. Ses tudes portent en particulier sur 
Emile Durkheim, Marcel Mauss, Lucien Lvy-Bruhl, Gabriel Tarde ou Auguste Comte. 


